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3° dimanche de Pâques B – 14 avril 2024  
 
ÉVANGILE DE JÉSUS CHRIST SELON SAINT LUC 24, 35 - 48 

Les disciples qui revenaient d’Emmaüs racontaient aux onze Apôtres et à leurs compagnons ce qui 
s’était passé sur la route, et comment le Seigneur s’était fait reconnaître par eux à la fraction du pain. 
Comme ils en parlaient encore,  lui-même fut présent au milieu d’eux, et leur dit : « La paix soit avec 
vous ! » 
Saisis de frayeur et de crainte, ils croyaient voir un esprit. 
Jésus leur dit : « Pourquoi êtes-vous bouleversés ? Et pourquoi ces pensées qui surgissent dans 
votre cœur ? 
Voyez mes mains et mes pieds : c’est bien moi ! Touchez-moi, regardez : 
un esprit n’a pas de chair ni d’os comme vous constatez que j’en ai. » 
Après cette parole, il leur montra ses mains et ses pieds. 
Dans leur joie, ils n’osaient pas encore y croire, et restaient saisis d’étonnement. 
Jésus leur dit : « Avez-vous ici quelque chose à manger ? » 
Ils lui présentèrent une part de poisson grillé qu’il prit et mangea devant eux. 
Puis il leur déclara : « Voici les paroles que je vous ai dites quand j’étais encore avec vous : 
“Il faut que s’accomplisse tout ce qui a été écrit à mon sujet 
dans la loi de Moïse, les Prophètes et les Psaumes.” » 
Alors il ouvrit leur intelligence à la compréhension des Écritures.  
Il leur dit : « Ainsi est-il écrit que le Christ souffrirait, qu’il ressusciterait d’entre les morts le troisième 
jour, et que la conversion serait proclamée en son nom, pour le pardon des péchés, à toutes les 
nations, en commençant par Jérusalem. À vous d’en être les témoins. » 

 
Peut-on croire à la Résurrection ? 

 
SVP, mes amis, de grâce, ne jouons pas aux bonnes âmes scandalisés que j’ose poser une telle 
question ! Vous le savez pourtant, les Français n’y croient pas beaucoup… et seulement 25% de 
ceux et celles qui vont à la messe disent qu’ils y croient vraiment… C’est bien le gros problème… 
le premier de tous…Comme le dit Saint Paul, alors votre foi est vaine…. Et ne convertira 
personne ! 
Mais rassurez-vous… Regardez bien… le soir de Pâques… la belle assemblée des amis de Jésus 
rassemblés au cénacle sans doute… Tous des incroyants ! Certes, on parlait de résurrection…. Ils 
croyaient même qu’il y aurait une Résurrection… Mais dans très, très longtemps… Et personne ne 
savait ce que cela pouvait vouloir dire… Et voilà) qu’il sont à faire à un Ressuscité, un vrai, et qu’ils  
connaissent…  
Alors là !...  Sont-ils si différents de nous ? Ou bien nous, si différents d’eux ?  
Ils n’y croient pas… Ils pensent voir un fantôme… Il n »y a que des fantômes à revenir de là-bas… 
 
Et nous voyons Jésus s’échiner… s’acharner à vouloir y faire croire ses disciples… Y arrive-t-il ?  
Pas sûr… Mais voilà qu’il met en œuvre, dès ce premier soir, ET POUR TOUS LES TEMPS, je dirais 
toute la grande pédagogie de la naissance d’un humain à la foi… Pour que cela aboutisse il y 
faudra le baptême d’Esprit Saint, les langues de feu, le Souffle de l’Esprit…OK … mais le chemin 
est tracé, balisé… pour tous les temps… Et donc, pour aujourd’hui, évidemment. 
Quel est ce chemin ? 

- Nous sommes nous aussi des êtres de chair et d’os, sensibles… le point de départ sera donc 
dans l’expérience sensible… Le voir… le toucher… l’entendre…  le sentir… Une 
« expérience »… Ils croient voir un fantôme… Eh bien… regardez… touchez… Il en vient à 
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demander à manger… On ne sait pas trop comment un corps ressuscité peut digérer du 
poisson… mais enfin, rien n’étant impossible à Dieu… !... 
Cela reste totalement vrai aujourd’hui… Et tous ceux qui deviennent croyants en 
témoignent… Ils ont d’une manière ou d’une autre « concrètement » rencontré le vivant… Il 
les a touchés… une présence… une abondance… une intensité… une brûlure… une 
lumière… une parole…  
Cessons d’être complexés devant « la Science » moderne… L’expérience humaine est plus 
riche que « le simple voir » et toute science démarre dans une nouvelle façon de voir, de 
sentir… d’expérimenter… Il en va de même de la foi…  
 

- Le Ressuscité se donne à rencontrer… Etonnement ! Et souvent le temps passe… Cela ne 
suffit pas… Jésus propose magnifiquement à ses disciples l’étape suivant, indispensable… Il 
faut confronter à d’autres expériences… vérifier l’expérience… Il y a tout un travail… de la 
mémoire, de l’intelligence, de la volonté, du bon sens… de la raison… 
Il faut se rappeler, faire appel à la mémoire… ma mémoire… celle de ma culture… de 
l’humanité… du savoir et de l’expérience déjà accumulée… La « vision » en direct… le 
ressenti… doivent être vérifiés… Ils sont muets de soi… Il faut les écouter en écoutant la 
grande musique de l’expérience et de la réflexion humaine…  Il faut les confronter à la 
« raison » à tout ce que nous dit notre intelligence de la vie, de son sens… de la vérité… 
Quand Jésus dit : « Ne fallait-il pas… » ?… Ne fait-il pas appel à notre réflexion… Oui, n’est-
ce pas là la manière ?…. le chemin que le meilleur de l’humanité nous montre depuis le 
commencement… la manière… la seule… de sauver l’humain de sa violence… de traverser la 
mort en vie donnée… et de faire renaître, ressusciter la chair du monde à son existence 
véritable, glorifiée, divine ? 
Et il faut le « vouloir », car la vérité vient toujours heurter de plein fouet d’autres « évidences » 
plus immédiatement « utiles ». La vérité est une victoire… mais une victoire de l’humain qui 
met en œuvre tout ce qu’il reçoit de Dieu. Ainsi, la « logique » de la résurrection… d’un 
« mourir ressuscitant » n’est pas celle de la croissance indéfinie que nous croyons 
indépassable… Et pourtant, ne savons-nous pas rationnellement tous où se trouve la vérité ? – 
Mais elle sera toujours « coûteuse », exigeante… comme elle l’a été pour les premiers 
disciples qui attendaient une libération plus immédiate… 

 
Je ne sais pas si vous l’avez remarqué… mais il s’agit là d’un discours sur la méthode… le soir de 
Pâques ! Merci, Seigneur ! Un discours d’une modernité incroyable… Une méthode 
« scientifique » qui n’a rien à envier à celle des sciences «expérimentales » ! Pas étonnant si vous 
vous rappelez que l’auteur de cet Évangile est un médecin païen d’Antioche, un « scientifique » 
qui s’adresse à des gens qui le sont tout autant que lui… nous… ! 
 
Laissons-nous enseigner… Le Seigneur continue à ouvrir nos intelligences… dans l’écoute de la 
Parole, des témoins de tous les temps… et ceux et celles qui le rencontrent aujourd’hui… Ce n’est 
pas pour rien que les deux d’Emmaüs font irruption dans la salle au bon moment… N’en doutez 
pas, ils sont parmi nous aujourd’hui… Saurons-nous les accueillir ? 


